
Ils l’ont fait !

Le Biarritz Olympique a réussi son pari de l’emporter à Mont-de-Marsan lors des demi-finales

d’accession au Top14 dans une rencontre renversante. Les rouges et blancs ont très bien 

commencé le match grâce à deux pénalités de leur demi de mêlée, avant la réponse de 

Matthew James pour un score de six à trois. Avec le premier essai de la partie inscrit sur une 

magnifique attaque de la ligne arrière basque conclu par Saimoni Vaka après un très joli 

travail de fixation de son arrière, les biarrots vont compter 10 longueurs d’avance au tableau 

de marque. Malheureusement cela ne va pas durer très longtemps car les montois vont réagir 

immédiatement grâce à un essai de pénalité accordée par l’arbitre, dès la première faute. Les 

Basques vont continuer à activer le jeu et l’arrière Kylian Hamdaoui sera à la conclusion 

d’une action très bien construite et grâce à celle-ci les rouges et blancs vont retrouver leur 

matelas de 10 unités d’avance. Les landais vont ensuite recoller au score grâce à deux 

pénalités de leur ouvreur mais aussi à cause de l’indiscipline biarrote. Juste avant la pause, les

rouges et blancs vont rajouter un troisième essai après une action interminable de près de deux

minutes 20 et conclue par Charles Giménez sur un très joli mouvement entre les avants et les 

3/4. Le score à la pause sera de 27 à 16 à l’avantage des visiteurs.

Au retour des vestiaires, les locaux vont très vite réagir grâce à une mêlée sur-puissante et 

revenir au score 27 à 23. A partir de ce moment, c'est un véritable chassé-croisé avec trois 

pénalités d’un côté et deux de l’autre, les visiteurs conservant une minuscule marge d’avance. 

Pendant ce laps de temps, ils ont évolué à 14 suite au nouveau carton jaune du pilier gauche 

qui était rentré en cours de match, celui-ci a été auteur d’un platane à l’épaule peut-être jugé 

un peu sévèrement mais ce joueur a sans doute été victime de sa réputation de gâchette à 

carton jaune. Malgré cela, les Basques vont quasiment tuer le suspense quelques minutes 

après le retour en égalité numérique et inscrire son quatrième essai par Alban Placines suite à 

une percée d’une vingtaine de mètres suite à une touche car les montois n’étaient pas attentifs 



en défense. Grâce à la transformation les Basques avaient un peu de marge au score, et 

heureusement car les locaux vont revenir à un seul essai d’écart quelques secondes plus tard 

après une pénalité de Matthew James. Les montois avaient donc l’occasion de l’emporter sur 

un dernier ballon mais ils ont commis un ultime en-avant offrant une dernière mêlée aux 

basques. Pour être honnête avec vous, il y a eu sur cette dernière action un en avant repris 

devant comme je viens de le voir lors de mon visionnage de la rencontre, et les landais 

auraient sans doute pu bénéficier d’une ultime pénalité et là, allez donc savoir ce qui aurait pu

se passer, mais ces petites erreurs font parties du jeu et cette fois cela a tourné dans le bon 

sens pour le BO. Mais il m’a fallu encore quelques minutes pour être totalement soulagé car si

Colomiers avait gagné avec le point du bonus offensif, les Basques auraient terminé à égalité 

au classement général mais derrière cette équipe au niveau des deux confrontations directes. 

Donc quand j’ai entendu l’annonce du score final de Colomiers par le speaker du stade (qui 

est d’ailleurs aussi celui de Dax, ceci est une chose assez cocasse et difficilement faisable au 

Pays Basque ...) j’ai enfin pu profiter de la victoire et donc de la qualification qui semble 

logique sur la deuxième partie de la saison, tant les joueurs se sont battus pour revenir dans le 

top cinq. Nous pouvons avoir aussi quelques regrets car sans ces deux faux pas à domicile en 

tout début de saison l’équipe aurait sans doute reçu une demi-finale à la maison, voir même 

concurrencer Oyonnax pour le titre. Mais il faudra se déplacer en Lot-et-Garonne pour aller 

défier une équipe qui rappelle sans doute des excellents souvenirs aux supporters basques 

pour le premier bouclier d’une série de trois en quelques années, le 8 juin 2002 grâce à un 

drop au bout de la nuit parisienne de Laurent Mazas. Je signe bien évidemment pour le même 

scénario dimanche prochain sur le coup de 16 heures, même si l'équipe du Lot-et-Garonne 

reste favorite, je pense qu’il y a de la place car cette équipe a perdu la semaine dernière à Albi

qui est relégué en Fédérale 1 malgré son succès à Carcassonne, puis les hommes du pays du 

pruneau ont concédé un match nul sur cette dernière journée. En plus, il y a quelques années 



je crois d’ailleurs qu’elle est l’une des seules équipes à avoir perdu une demi-finale à la 

maison lors d'une demi-finale contre Perpignan, donc pourquoi pas. Et si jamais il y a une 

qualification en finale, je ne veux surtout pas entendre qu’il faudrait perdre cette finale car 

une finale ne se perd pas, puis demander à nos amis palois s'ils n’auraient pas aimé monter 

dès leur première tentative, eux qui ont connu deux échecs par la suite et neuf longues années 

d’attente. Pour finir sur ce chapitre de la seconde division, un mot sur les deux arrivants dans 

cette division, l’équipe de Vannes et celle d'Angoulême qui se sont brillamment maintenues 

cette année. 

À l’étage au-dessus, le duel pour la sixième place a été plus serré que prévu entre le Stade 

Français et le Racing 92 car les franciliens ont bien failli se faire surprendre par Bordeaux 

Bègles, avant que l’ancien meilleur joueur du monde Daniel Carter ne vienne libérer son 

équipe. Le Stade Français a très bien préparé sa finale européenne car ils ont bien résisté 

contre Montpellier qu’il aurait même pu battre. Le duel entre les deux premiers du classement

a tenu toutes ses promesses et les Auvergnats ont difficilement disposé de La Rochelle, et ils 

préparent donc très bien leur grande finale. 

De leur côté les varois ont assez aisément battu des Béarnais qui avaient encore une infime 

chance de se qualifier, les rouges et noirs me font peur pour les phases finales où ils joueront 

très probablement contre la Rochelle et je pense que leur expérience pourrait faire la 

différence. Grenoble a très bien terminé sa saison malgré sa relégation, les isérois ont offert 

une belle dernière à leur public. Brive a dominé une équipe de Castres emmenée par un très 

bon Antoine Dupont et malgré cette défaite, les tarnais participeront une nouvelle fois aux 

phases finales du championnat. Pour finir, un vibrant hommage à Thierry Dussautoir, ce 

grand monsieur du rugby français a tiré sa révérence après un dernier succès contre Bayonne, 

merci Monsieur Titi.


